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MANGADO, Clemente

Né à Murillo de Rio Leza (rioja) en 1899 — mort en 1969 - Ouvrier du bâtiment — MLE — CNT —
San Sebastien (Euzkadi) — Béziers (Hérailt) — Aragon — Clairvive (Dordogne)

vendredi 6 juin 2008, par Daniel “Rolf” Dupuy [1946-2025]

Clemente Mangado avait adhéré encore adolescent au mouvement libertaire. En 1920, il travaillait
dans le bâtiment à San Sebastien. Membre des groupes d’action, il fut arrêté à cette époque à
Saragosse, accusé d’avoir tenté de tuer un patron. Libéré en 1922, sa participation active à des
grèves lui valait un nouvel emprisonnement à Cartagène (1922-1924) où il retrouvait en prison
Pedro Mateu Cusido l’un des auteurs de l’attentat ayant causé la mort le 8 mars 1921 du premier
ministre Eduardo Dato. À sa libération en 1924 Clemente Mangado se serait exilé en France où il
aurait milité à Béziers (Hérault).

Revenu en Espagne lors de la proclamation de la République, il reprit ses activités au sein du
mouvement libertaire et collabora au journal El Sembrador. Pendant la guerre civile, il fut volontaire
dans la Colonne Roja y Negra, combattit sur le front d’Aragon et fut blessé à Igriés (Huesca). Il fut
ensuite nommé au Comité national de l’industrie de la santé. Passé en France lors de la Retirada, il
fut interné dans divers camps. Pendant l’occupation nazie C. Mangado a participé à la réostance
dans un maquis du Massif Central.

Clemente Mangado est mort à Clairvive (Dordogne) en 1969.

ŒUVRE : — Dardos (Béziers, 1928). — Triunfa el amor (Tarrgone, 1922). — Carta al nieto (inédit).
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